«Je trouve qu'il fait beau aujourd'hui» me dit mon ami Louis Brillard. C'est un 
garçon âgé de 20 ans, blond, les yeux marrons, de taille moyenne, simple, 
d'une gentillesse peu commune et d'un esprit de déduction hors normes. Il 
regarde par la fenêtre assis sur son fauteuil. Je vais me préparer un café 
quand j'entends le téléphone sonner et mon ami répondre que l'on arrive. Il 
m'apprend que le ministre de l'économie vient d'être assassiné et que la 
police demande nos services de détective. Cela ne m'étonne guère étant 
données les nombreuses fois où mon ami et moi-même avons aidé la police à 
résoudre des affaires. Je m'habille tandis qu'il rassemble ses affaires. Nous 
partons en taxi jusqu'à Iron Street. Nous saluons le commissaire Lepont, 
commissaire depuis 30 ans , les cheveux gris, il nous accompagne jusqu'à la 
scène de crime, qui est à mon goût est assez lugubre et sombre. Je regarde 
mon ami étudier la victime qui doit être un homme d'environ 50 ans, les 
cheveux blancs, la calvitie, il porte des lunettes cassées, Louis regarde 
chaque recoin de la pièce puis je le vois inspecter avec minutie chaque 
parcelle de l'endroit à la recherche d'indices puis il retourne à la victime en 
me demandant 

-« Ne trouves-tu pas qu'il y a assez peu de sang pour une telle blessure ? 

-Eh bien maintenant que tu le dit, je trouve que tu as raison. 

-Cela veut dire que monsieur le maire n'a pas été tu as l'endroit où l'on veut 
nous faire croire. 


Mais pourquoi ? 



- peut-être que l'endroit où il a été tué nous donnerait certains indices qui 
compromettraient certaines personnes, si on trouve le lieu peut-être que l'on 
trouvera le ou les tueurs. Il rajoute 

« vois-tu la tâche de vin qui est sur sa chemise, je l'ai goûté c'est du 
bourgogne 1958 

« -Mais en quoi cela nous aide-t-il ? 

« -Ce vin ne se trouve que dans 21 cave à vin de Londres. 

« -Et alors ? 

« -Si le ministre a une tache de vin sur sa chemise c'est que soit il en a bu 
soit qu' il est passé par une de ces caves et imagine qu'ils étaient tués dans 
l'une de celles-ci, cela donnera peut-être d'autres indices. 

« -Peut-être mais il y a une vingtaine de cave à vin, nous allons perdre un 
temps fou. 

« -Nous aurions perdu un temps fou mais vois-tu la tache de peinture sur ses 
chaussures ? 

« -Oui je la vois mais en quoi cela nous aide-t-il ? 

« -Et bien il n'y a que deux caves à vin qui sont en travaux de ravalements et 
seulement une qui utilise cette peinture donc nous allons à 
Nous sortons quand soudain Louis arrête et retourne près de la victime et 
sens la victime et me demande 

« C'est bien une femme de ménage qui a découvert le corps » 

« Je lui dis que oui, je demande pourquoi il me pose cette question, il me 
répond 

« - j'ai sentis une odeur d'eau de javel. » 



« Il se précipite alors sur le chariot de la femme de ménage et ouvre le bac et 
là je découvre avec stupeur que le chariot est rempli de torchons imbibés 
de sang. Je préviens le commissaire qui convoque la femme de ménage. 
Mon ami procède à l'interrogatoire de cette même femme. 

« Pourquoi y a-t-il des torchons imbibés de sang dans votre chariot.» 

Affolé la pauvre femme ce mets sangloter et dit « ce n'est pas moi qui l'ai tué 
je vous le jure j'ai juste nettoyée le sang comme me l'a dit le monsieur. 

-Le monsieur ? Qui est-ce? 

-Je ne sais pas, je ne l'ai pas bien vu, Il était grand, vêtu de noir. 

-Vous a-t-il menacé pour que vous nettoyée la scène de crime. 

-Oui il avait un pistolet. 

-Bien merci, pouvez-vous m'en dire plus sur ce personnage ? 

-Je m'en souviens plus trop bien mais je trouvai qu'il sentait le lila. 

-Un parfum au lilas? 

-Oui je crois 

- bien je vous remercie mais une dernière question, c'est bien vous qui avez 
appelé la police ? 

-Oui pourquoi ?» 

Mon ami demandé au commissaire à quelle heure elle avait appelé. Il lui 
répondit « elle a appelé à lh 30 » 

Mon ami dit « vous avez appelé à lh 30 or le meurtre a eu lieu entre lh45 et 
2 h, comment expliquez-vous cela ? 

-J'ai appelé Monsieur m'a dit que le ministre avait été tué. 

Était-ce le même monsieur ? 



-oui 


-Merci on peut arrêter l'entretiens. 

Quelques minutes plus tard mon ami et moi sommes partis pour afin 
d'inspecter cette cave à vin. 

Je laissais mon ami inspecter les lieux tandis que je flânais. 

Après une bonne dizaine de minutes je décidais de rejoindre mon ami. 

Je lui demandais s'il avait découvert quelque chose, à sa mine affliger je 
compris qu'il n'avait rien trouvé. Nous décidâmes de rentrer mais en sortant 
de la cave il me stoppât nette, il s'approche d'une paire de chaussures et me 
dit d'approcher et me montre sur l'extrémité d'un lacet une minuscule taches 
de peinture, cela le fit sauter de joie. Je ne comprends pas pourquoi cela me 
met dans cet état là, je lui pose d'ailleurs question « pourquoi es-tu si joyeux ? 
» 

Il me rétorque que c'était la même peinture qui était sur la paire de chaussure 
que celle qui était sur la chemise du ministre et que donc c'est peut être celle 
du tueur. 

Nous demandons à me personne de l'accueil s'il savait à qui appartenait ces 
chaussures. 

Il nous répondit qu'il avait une toute petite idée, il pensait qu'elles pouvaient 
appartenir a l'un des clients de l'hôtel en face de la cave a vin, mais qu'il 
n'était pas sur. 

Nous nous rendons donc à cette hôtel et nous demandons À la personne de 
l'accueil s'il savait à qui pouvait appartenir ses chaussures. 



Nous apprîmes par son biais que cette paire appartenait au locataire de la 
chambre numéro 312. Nous allons donc toquer à la porte 312 et la un 
homme d'une quarantaine d'années ouvre la porte et nous demande ce que 
nous voulons, nous lui montrons les chaussure et lui demandons si elle sont 
bien à lui. Il nous répond que non, qu'elles sont à sont employeur qui lui à 
demandé de les jeter . Nous l'interrogeons sur l'identité de son employeur 
mais il ne l'a jamais vue il sait seulement qu'il a un parfum au lila, il nous dis 
qu'il l'a oublié la dernière fois qu'il est venue. Mon ami demande à le voir afin 
de pouvoir le sentir. Louis me dit «Allons à PPP pour interroger le vendeur 
afin de savoir à qui il a vendu ce parfum durant ce mois -ci. 

- Pourquoi à PPP et pourquoi ce mois-ci ? 

-Déjà un flacon ainsi rempli ne peut avoir été acheté avant ce mois-ci et 
ensuite ce parfum est très rare, il ne se trouve que dans une parfumerie à 
Londres. 

-D'accord, on y va.» 

Nous partons donc en direction de PPP. Nous arrivons et Louis demande a la 
personne au guichet de nous dire à qui appartenait ce flacon de parfum. 

Il nous dit , comme s'il s'agissait d'une confiance que c'était un certain Tom 
Bishop, il rajouta, cette fois en chuchotant, que c'était un personnage qui 
faisait froid dans le dos. Nous le remercions et retournons chez nous. 

Nous faisons quelques recherches sur ce Tom Bishop, j'apprends que c'est un 
homme d'affaire qui est dans l'importation et l'exportation de produits 
électroniques. Je ne voyais toujours pas ce qui aurais poussé ce M. Bishop à 
tuer le ministre de l'économie. C'est à ce moment qu'un souvenir remonte à la 



surface de ma mémoire, j'avais entendu il y a environ une semaine que le 
ministre de l'économie voulait faire voter une loi qui faisait payer un impôt 
supplémentaire aux importateurs et exportateurs du pays or Tom Bishop est 
un géant de l'importation et de l'exportation, cela lui aurait fait payer un 
impôt monstre. J'en parlais à mon ami qui décida de faire une recherche sur 
ce Tom Bishop et vis qu'il avait un casier judiciaire pour menace a autrui. 
Nous prévenons la police et leur expliquons tout, ils décident de procéder à 
l'arrestation de M. Bishop. Nous les accompagnons jusqu'au domicile de Tom 
mais dés qu'il nous vois il part en courant mais ce fait vite rattraper par un 
policier qui l'arrête. Nous décidons d'aller au jugement de Tom Bishop qui 
aura lieu demain à 13h. Le lendemain nous allons au procès et nous 
apprenons qu'il est condamné à 20 ans de prison ferme. 

Nous retournons chez nous, content d'avoir arrêté un criminel et mangeons 
une pizza que nous avons acheté à une pizzeria du coin quelques minutes 
âpre avoir fini de manger je vais me coucher, je laisse mon ami devant la 
télé, il regarde un épisode de Sherlock. 



